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JMO DU 54° REGIMENT D’ARTILLERIE DE 
CAMPAGNE 
4° BATTERIE 

JOURNEES DU 4 AU 6 SEPTEMBRE 1914 
----------------------------------------------------------------------------------------------------------------- 

Cote SHD/Terre : 26N-1003, cahier 7 
----------------------------------------------------------------------------------------------------------------- 

4 septembre 1914 
 

13h 
La batterie va reprendre ses positions de la veille. 
Sous la poussée de l’ennemi, notre infanterie lâche pied sur sa droite. 
La batterie est obligée de se retirer et pour faire face à cette attaque, reçoit l’ordre de prendre 
position en arrière de Xainfaing. 
14h 
La batterie prend position derrière une crête à gauche de Xainfaing et tire sur la route du 
Haut-Jacques. 
16h 
La batterie reçoit l’ordre de se porter en arrière. 
Le lieutenant-colonel part en reconnaissance et donne l’ordre d’amener les avant-trains. 
A ce moment, une batterie d’obusiers de 15 cm dont l’observateur est probablement au 
Kemberg et qui nous prend en enfilade, ouvre le feu sur nous. 
 
Le premier coup tombe sur un avant-train et blesse un des conducteurs : 
- JACQUEMARD (réserviste) 
- NÉMY ,  et tue 4 chevaux. 
 
Malgré ça, les autres avants-trains sont amenés très calmement et les voitures sont accrochées 
sous un feu intense. 
Le démarrage se fait au pas avec un chemin difficile où des obus tombent à gauche et à droite, 
et la batterie, toujours accompagnée par, le feu de l’ennemi, prend le trot sur la grand route et 
se dirige vers le carrefour de l’Épine. 
Le sous-lieutenant VIALLET après avoir dirigé la batterie, revient chercher l’avant-train, 
l’arrime au train de caissons qu’on avait laissé ainsi que les bricoles des chevaux morts et 
ramène le tout au carrefour de l’Épine. 
17h30 
La batterie cantonne au Paire. 
 

5 septembre 1914 
 

5h 
Départ. 
La batterie part se mettre en position avant le jour sur le versant sud de la petite croupe qui se 
trouve en avant du village de Chevry, croyant ainsi être défilée des vues du Kemberg. 
10h 
Ordre de tirer sur les bois au Nord de Rougerolle. 
Aussitôt le tir terminé, les obusiers ouvrent le feu sur la batterie. 
Un homme, GOUBIER (réserviste) à la jambe coupée et meurt, le soir à la suite de ses 
blessures. 
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Le bombardement dure jusqu’à la nuit sans autre perte. 
Le matériel porte de nombreuses traces d’éclats. 
Nous cantonnons à Chevry. 
 

6 septembre 1914 
 

4h 
Le lieutenant COURT reçoit l’ordre d’occuper une position en avant de Chevry., à hauteur de 
l’emplacement occupé la veille sur la croupe faisant face au Kemberg. 
Jugeant l’emplacement dangereux à occuper, le lieutenant COURT laisse une section sur 
roues et fait mettre en batterie avec l’autre section. 
Mission : battre la route du Haut-Jacques. 
Dès le 2° salve, les obusiers de 15 rendent la place intenable. 
Un obus tombe à 1 mètre en arrière de la 2° pièce. 
 
Sont blessés : 
- TEILLEUX, maréchal des logis 
- RIVET, 2° cc 
- BARBIER, 2° cc 
- FOUR, 2° cc 
- BOUCHARDY, 2° cc 
- MICHEL, 2° cc 
 
Les servants indemnes s’abritent sous bois pendant que les blesses sont évacués avec 
beaucoup de difficultés. 
Le Lt COURT, pour continuer sa mission, va prendre le commandement de la 2° section et la 
place derrière les maisons de Chevry, et tire pendant quelques minutes. 
Les obusiers démolissent les maisons servant d’abris et y mettent le feu. 
Profitant d’une accalmie, le sous-lieutenant VIALLET fait retirer les deux pièces en batterie 
au village. 
Le lieutenant COURT les porte en arrière dans le village de Paire et, de là accomplit sa 
mission en réduisant au silence une batterie de 77 sur la route du Haut-Jacques. 
Pendant ce temps, le sous-lieutenant VIALLET aide des suivants de l’échelon, réussit à 
retirer à l’aide de cordes les deux pièces laissées le matin sur, la crête. 
 
Un obus tombe sur les avant-trains et tue CENDRE, 2°cc, et blesse : 
- BOGEAT, trompette 
- MOIROUD, 2° cc 
- NÉMY, 2° cc 
La batterie cantonne le soir à Chevry. 
 
*************************************************** *********************** 


